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Oued Echouli: History of a toponym, 

history of a song, history of a martyr 
 

Abstract : 

Popular songs have always accompanied the uprisings 
and revolutions of peoples seeking independence. Algeria, 
like all the other countries in the world, has not escaped this 
rule. It all started when F.L.N. Start the war of liberation in 
1954 and the population made up in majority of fellahs 
dispossessed of their grounds join the maquis. Leaders in each 
region appear from the vast popular movement, whose names 
will remain engraved in the history of the nation and 
celebrated by the songs of women. It is interesting to say that 
these songs were the ideal way for the majority illiterate 
people, to circulate the news on the combatants and their 
exploits. The song of Oued Echouli represents one of those 
songs of women immortalizing a great martyr in the west 
Algerian, Rais Benallal. 

Keywords: Algeria; Popular songs; Revolution, Oued 
Echouli; Benallal. 
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Résumé 

Les chants populaires ont toujours accompagné les 
insurrections et les révolutions des peuples en quête 
d’indépendance. L’Algérie, comme tous les autres pays du 
monde n’a pas échappé à cette règle. Tout a commencé 
lorsque le F.L.N déclenche la guerre de libération en 1954 et 
la population composée en majorité de fellahs dépossédés de 
leurs terres rejoignent les maquis. Du vaste mouvement 
populaire, apparaissent des leaders dans chaque région dont 
les noms resteront gravés dans l’histoire de la nation et 
célébrés par les chants de femmes. Il est intéressant de dire 
que ces chants étaient la manière idéale pour le peuple en 
majorité analphabète, de faire circuler les nouvelles sur les 
combattants et leurs exploits. La chanson de Oued Echouli 
représente l’une de ces chants de femme immortalisant un 
grand martyr dans l’ouest algérien, Rais Benallal. 

Mots clés : 

Algérie ; Chants populaires ; Oued Echouli ; Révolution ; 
Benallal. 

 

Introduction 

Durant la période coloniale, la chanson populaire et  les 
chants patriotiques ont  joué un rôle important pour 
encourager la population citadine et rurale à s’engager pour   
la cause nationale et la libération du pays du colonialisme 
français.  
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Depuis sa composition, mais surtout après 
l’indépendance de l’Algérie en 1962, Oued Echouli ou Rais 
Benallal était chantée par l’ensemble des habitants de la 
région de Tlemcen et les autres villes de l’ouest algériens dans 
les mariages, les fêtes calibrant l’indépendance du pays, etc. 
La chanson est aujourd’hui connue à travers le territoire 
national. Grâce à ce chant populaire, les noms Oued-Chouli et 
Rais Benallal sont devenus des symboles de patriotisme et de 
résistance contre le colonialisme.  

Dans ce chant fredonné par des femmes, témoins des 
atrocités de l’armée française contre les populations dans la 
région de Tlemcen, devenu une chanson culte après 
l’indépendance,  un rapport  détaillé sur les évènements de la 
guerre de libération nous a été présenté. Une chronique de la 
révolution vue et présentée par le peuple, sur ses souffrances 
et ses luttes quotidiennes en vue d’une indépendance proche. 
Les thèmes sont tirés du quotidien des djounouds : 
embuscade, bombardement, trahison, etc. Mais aussi du vécu 
des habitants restés dans leurs villages pour aider les 
moudjahidines par la nourriture, les informations et la 
résistance contre les tentatives de démobilisation entreprises 
par les services spéciaux et la propagande militaire et civile 
française (armée, SAS, gendarmes, colons, hakam, etc.) Aidée 
par les collaborateurs algériens (goumis, caid, harkis, etc.)   

Caractérisé par un certain fatalisme, le peuple  manque 
de tout mais résiste farouchement au colonialisme. Alors que 
la révolution bat son plein, le chant n’a pas perdu son droit de 
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cité. Après l’indépendance du pays en 1962, pendant les 
mariages, les gens des douars venaient nombreux et 
réclamaient les femmes ou les hommes chanteuses (parfois les 
hommes) qui célébraient l’épopée révolutionnaire. Elles 
démontrent en chantant qu’elles avaient envie de suivre les 
héros (mari, frère, père, fils, oncle) dans la montagne, les 
armes à la main. 

Dans ces chants, le Français n’est pas présenté comme un 
héros, il est plutôt un personnage secondaire, par contre sa 
langue est présente à travers les noms des armes destructives 
utilisées pour écraser la révolution. Beaucoup de mots 
empruntés à la langue française embellirent  les vers 
composés par ces femmes analphabètes.  

A travers cet article, nous tentons de présenter l’un des 
poèmes populaires composé et chanté à partir des années 
cinquante par des femmes proches des martyrs tombés dans 
les champs de batailles, orchestrées par les moudjahidines de 
la révolution algérienne contre l’occupation française entre 
1954 et 1962. La lecture du poème nous a révélé plusieurs 
pistes de recherches qui seront prises en charge dans les futurs 
travaux, nous nous contentons dans ce premier travail de 
présenter ce texte chanté en répondant à trois questions : 

Pourquoi Oued Echouli ? Qui a écrit les paroles de cette 
chanson ? Qui est Rai Benallal ?  
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1. Oued Echouli : histoire d’un toponyme 

Les toponymes et les anthroponymes véhiculent des 
données historiques sur une région ou une nation : « Le 
toponyme, nous apprend aussi à intégrer l’histoire. » 
(Azzedine. A. et BOUMEDINI. B, 2016 : 236). Les 
toponymes participent également à l’aménagement de 
l’espace. L’évolution du découpage administratif, territorial et 
appellatif en Algérie, s’articule autour de certaines dates qui 
servent de repères aux différentes générations ; celle qui a 
connu la période coloniale et celle qui est née après 
l’indépendance. 

Avant que les Français ne s’installent en Algérie et 
commencent à nommer l’espace conquit, selon des critères, et 
des principes et des méthodes propres à la culture européenne, 
les Algériens avaient leurs propres bases toponymiques qui 
permettaient aux citoyens de se déplacer, de faire du 
commerce, et de s’exprimer à travers la littérature populaire 
en citant les noms des villes, des douars, etc. Les Français, 
tout comme les autres immigrants et colons qui arrivent dans 
un pays sont obsédés par la volonté de renommer l’espace en 
choisissant des toponymes semblables à ceux de leurs pays 
d’origine. Le même processus s’est réalisé  en Amérique avec 
les Norvégiens : « Lorsque l’immigré norvégien s’installe en 
Amérique il a, dans un premier temps, tendance à nommer les 
lieux et les personnes à l’identique de sa situation de départ, 
pour des raisons linguistiques, pour des raisons de cohérence 
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sociale… se faisant il ignore souvent les nominations 
préexistantes. » (GUILLOREL., H., 2012 :28) 

L’administration coloniale a joué un rôle important dans 
la dénomination des lieux ; douars, villages, villes, odonymes 
à l’intérieur des villes, et ce, en vue de préparer des cartes, des 
plan et des monographies qui faciliteront la tache aux 
militaires, pour se déplacer et minimiseront le dépaysement 
des colons.  

Si la politique coloniale visait à contrôler les autochtones 
en supprimant les noms des lieux qui représentent des repères 
pour la tribu, pour éviter toute indication permettant de 
reconnaitre les origines communes, celle de l’Algérie 
postcoloniale était de rompre avec les toponymes coloniaux 
en les substituant par des noms de martyrs ou des symboles 
dans les différentes régions: « La décolonisation en Algérie 
s’est accompagnée d’une réappropriation symbolique 
del’espace toponymique.»(BOUMEDINI. B. et DADOUA. 
HADRIA N., 2012 :149). 

Certains toponymes restent graver dans la mémoire 
collective à cause d’un évènement, le nom sera repris par les 
populations locales et représente une source d’inspiration pour 
les artistes, c’est le cas du toponyme de Chouli dans la région 
de Tlemcen, devenu le titre d’une chanson qui commémore 
une bataille sous la direction d’un martyr surnommé 
Benallal.1 Les moudjahidines s’identifiaient aux chefs des 
résistances algériennes du début de la colonisation ou aux 
sahabats ; compagnons du prophète (SDSL). Il se pourrait 
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donc que lenom de Benallal soit celui du Khalifa de l’Emir 
Abdelkader, Mohamed Ben Allal Ben Embarek, mort au 
combat à côté d’El Malah, près d’Ain Temouchent,  le 11 
novembre 1843. 

Ahl El oued, Oued Echouli ou Oued lakhdar ?  

Petit village situé à environ une vingtaine  de kilomètre à 
l’ouest de Tlemcen, Oued Echouli comme le nomment les 
autochtones depuis la colonisation et Oued lekhdar, toponyme 
choisi par l’administration algérienne depuis le partage 
administratif  de 1984, date, où il obtient le statut officiel de 
chef-lieu de la commune2. Selon  le président de l’A.P.C.3, ce 
nom correspond à la couleur de l’herbe vert qui borde la 
grande rivière appelée Ecchouli qui descend du haut de la 
montagne pour traverser les villages de: Beni Ghazli, Beni 
Hammad, Beni Yacoub, Oueled Sid E lHadj, Mzoughen et 
BiderDechra. 

En lisant un article de Charles-Robert AGERON sur les 
migrations des musulmans algériens dans la région de 
Tlemcen, le nom du caïd Lakhdar, des Ouled Chouli qui 
immigre en Syrie fin 1910, accompagné de 27 personnes nous 
a interpellés, il pourrait y avoir un lien entre le nom du village 
et celui de ce caïd qui incitait les indigènes dans sa région à se 
rendre en terre d’Islam en Syrie : « A la fin de 1910 le caïd 
des OuledChouli (C. M. de Sebdou), Lakhdar, fonctionnaire 
bien noté et riche propriétaire, quittait brusquement la région 
sans passeport, emmenant avec lui 27 personnes. De Damas il 
écrivit pour attirer de nouveaux émigrés en annonçant que le 



ISSN: 2170-1822,  
EISSN: 2600-6189 

Al-Naciriya: Journal of Sociological and Historical 
Studies  

 
PP. 102-133 

Vol. 11 Issue 1 June 2020 
Oued Echouli: Histoire d’un toponyme 

 

 

  
  

  ا3456789
          BC2020ان  1@>د  11;<=> 

                                    110 

 

 

gouvernement ottoman accordait une concession de trente 
hectares à chaque émigrant de plus de dix-huit 
ans.»(AGERON C.-R., 1967 :1059) 

Avant l’arrivée des Français, la région portait le nom 
d’Ahl El oued. Le nom est cité plusieurs fois dans les livres 
sur le début de la colonisation à Tlemcen, comme dans 
l’exemple suivant: « La Commune mixted'Aïn-Fezz aoccupe 
la partie S.-E. de l'arrondissement. Sa superficie est de 91,091 
hectares, et sa population de 9,612 habitants, composée des 
douars : Ahl-el-Oued, Beni-Smiel et Oulad-Mimoun. Le 
village d'Aïn-Fezza, créé en 1877, est situé sur la route de 
Tlemcen à Bel-Abbès à 11 kilomètres de Tlemcen.» 
(Association Française Pour L'avancement Des Sciences, 
1888 : 117). La même information est rapportée par Ghouti 
CHAKROUN dans son mémoire de magister sur la chanson 
populaire dans la région de OuedEchouli: « Avant la période 
coloniale, la commune de Oued Echouli portait le nom deAhl 
El oued. »(CHAKROUN,. G, 2005 : 11). 

Selon des témoignages des habitants, le nom Chouli qui 
n’a été attribué à la région qu’avec  l’arrivé des Français est 
d’origine européenne. « Il pourrait s’agir d’un militaire 
français. »4 Même si cette hypothèse manque de fondement 
historique, puisqu’elle ne donne aucune précision sur le 
militaire en question, elle reste une piste de recherche pour les 
futurs travaux sur la région.  
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Des spécialistes dans le domaine de la toponymie, 
favorisent l’hypothèse de Chouli toponyme berbère.5 Dans un 
document daté de 1854, apparait le nom de l’Oued-Chouli: 
« À l’Oued-Chouli, sur la route de Tlemcen à Bel-Abbès, il y 
a un peloton de quelques hommes uniquement occupés au 
greffage.» (DUCUING. F, 1854 :1240). Les deux noms du 
village (Ahl-el-Ouedet Oued-Chouli) apparaissent dans les 
archives de la période coloniale et le troisième (El Oued 
Lakhdar) ne voit le jour qu’en 1984.  

 

L’entrée du village Oued-Lakhdar ex  
Oued Echouli. Source : Les auteurs 

La région d’Oued Echouli a connu plusieurs batailles6 
durant la guerre de libération, mais celle qui va la marquer et 
la rendre célèbre est celle de Oued El kadous en 1956 sous le 
commandement de martyr GUERRICHE Kouider dit 
RaisBenallal. Cette bataille restera ancrée dans la mémoire 
des habitants de la région de Chouli, de Tlemcen et de toute 
l’Algérie, grâce à la chanson de Oued Echouli, reprise depuis 
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l’indépendance et jusqu’à aujourd’hui par plusieurs chanteurs 
sous différents style ; bedoui, rai, rap, asri, etc. De chikha 
Djenia à Rimiti, à Raina rai, aux jeunes rappeurs, etc. 

2. Histoire d’une chanson 

En Algérie, durant la période coloniale et après 
l’indépendance,  la chanson a joué un rôle important aux 
moments de crises. Les chansons révolutionnaires de Ali 
MAACHI « hobbi el akbar » (mon grand amour), les 
chansons de Warda el Jazairia « min baid » (de loin) et de 
Saliha Essghira « taraakiaynounsahira » (l’œil éveillé te 
protège), « el hamdoulillah mabkache istiamar fi bladna » 
(Dieu merci il n’y a plus de colonialisme dans notre pays) de 
hadj El Anka : « Les paroles d’une chanson peuvent être 
considérées comme des textes même s’ils sont à l’origine 
conçus pour être présentées oralement au public. » 
(BOUMEDINI. B. (a), 2017 :16). 

La chanson bedoui, elle aussi, a marqué sa présence au 
rang des chansons patriotiques ; « Jabouha jabouha » (ils 
l’ont emportée) de cheikh el  Khaldi en 1962, évoquant 
l’indépendance du pays, la chanson de Jilali Ain Tedles qui 
retrace les moments clés dans l’histoire révolutionnaire de 
l’Algérie, du déclanchement jusqu’à l’indépendance. 

Six mois avant sa mort: « Ben allal s'était marié avant 
qu'il ne prenne le chemin de la liberté. Une fois averti, il dit à 
sa femme: « je vais prendre le maquis et je ne suis pas certain 
de revenir, voilà j'ai décidé de te "répudier" afin que tu sois 
libre de tout engagement et aussi des représailles qui peuvent 
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surgir après mon départ. Ainsi libre tu pourras te remarier ou 
si tu veux attendre mon retour après l'indépendance ». La 
femme mourra six mois après la mort de Ben Allal après avoir 
chanté: « Ma Sabni Hmama oua n'jji nouzer kabrek ya 
benallal. » (Ah ! si j’étais un pigeon, je viendrais visiter ta 
tombe, oh Benallal.7 Ces premiers poèmes dédiés à ce 
révolutionnaire ne seront pas les derniers, plus tard, plusieurs 
textes seront composés à sa mémoire et à celle de la bataille 
qu’il planifia à côté de la région de Chouli. Parmi lesquels 
celui que nous étudions dans cet article. 

Plusieurs hypothèses de recherche foisonnent sur 
l’identité de l’auteur  de ce texte, devant l’inexistence d’autres 
sources d’information, nous retenons deux, citées dans le 
mémoire de magistère de Ghouti CHEKROUN.8 

Le texte de la chanson se présente sous deux versions ; la 
première composée, « en 1959 par deux prisonnières ; Belaid 
MOULDIA de la dechra de Tizi à côté de Ain Feza et de 
Aicha de Beni Senous commune de El Khemis.» Dans la 
région de Tlemcen. (CHAKROUN. G, 2005 :177). Le poème 
composé de 18 vers et commence par le vers :   

 واBxiف 5uvك آr@ poل    ;7kl97m n8o76 pم ا5iود

« Si j’étais un pigeon je m’envolerai  pour voir votre 
tombe. Oh !Benallal. » 

 

La deuxième version remonte aux années 1961 avant 
l’indépendance du pays : « Composé par la poétesse 
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MOUALID Ezzana connue sous le nom de Aicha, du village 
de Tajmout, veuve du martyr Tahar MOUSTACHE. » 
(CHAKROUN. G., 2005 :178). Le poème débute par les deux 
vers suivants : 

3@7kC7ر اuz74 اBz {=@ 7تiB;} اBo5~7رة        اx97o 7واC 

 nm ��@�9ن اB�~لr@ po      pطB95ر اl4 7لu>9ا �~  

Les informations sur nos frères nous ont été transmises   

Buvez de la limonade en mémoire de mon frère 

Qui a la bravoure de Benallal ? 

Il traverse les montagnes pour libérer le pays 

3. Histoire d’un martyr : Rais Benallal 

Natif de Ain Ghorabe (tribu des Beni Hediel), village 
connu pour sa participation à la guerre de libération depuis les 
premiers jours de son déclanchement, grâce à la présence du 
mouvement nationaliste sous la forme politique du P.P.A, et 
réformiste des Oulémas, comme le note Henri ALLEG :« Une 
trentaine de jeunes gens, rassemblés par des militants qui, 
lors de la scission du M.T.L.D., avait adhéré au C.R.U.A., il 
ya parmi eux plusieurs élèves de la Médersa d’Ain Ghoraba, 
ouverte quelques années avant l’insurrection, grâce à une 
souscription dans la région, et qui était devenue un foyer de 
nationalisme. L’un d’eux s’appelle LOUADJ Mohammed de 
son nom de guerre Farradj (plus tard devenu le commandant 
M’Barek).» (ALLEG. H, 1981 :97) 
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Cette région, qui a donné plusieurs martyrs pour libérer 
l’Algérie du colonialisme français, était aussi le maquis 
préféré de plusieurs responsables dans la wilaya 5, connue par 
ses forêts et montagnes, la région a abrité BENMHIDI, 
Houari BOUMEDIENNE, BOUSSOUF comme ha
responsables, depuis les années 1954. C’est à Ahfir (foret 
située dans le territoire de Ain Ghoraba) que BENMHIDI  a 
décidé de donner le coup d’envoi du déclanchement de la 
guerre de libération dans la région de Tlemcen le 31

Les premières opérations dans la région d
à partir du 31-11-1954. L

des moudjahidines de la wilaya de Tlemcen.2004
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qui a donné plusieurs martyrs pour libérer 
l’Algérie du colonialisme français, était aussi le maquis 
préféré de plusieurs responsables dans la wilaya 5, connue par 

et montagnes, la région a abrité BENMHIDI, 
Houari BOUMEDIENNE, BOUSSOUF comme hauts 
responsables, depuis les années 1954. C’est à Ahfir (foret 
située dans le territoire de Ain Ghoraba) que BENMHIDI  a 
décidé de donner le coup d’envoi du déclanchement de la 
guerre de libération dans la région de Tlemcen le 31-11-1954.  

 

opérations dans la région d’Ain Ghoraba  
Livre d'or édité par la direction  

des moudjahidines de la wilaya de Tlemcen.2004-2005  



ISSN: 2170-1822,  
EISSN: 2600-6189 

Al-Naciriya: Journal of Sociological and Historical 
Studies  

 
PP. 102-133 

Vol. 11 Issue 1 June 2020 
Oued Echouli: Histoire d’un toponyme 

 

 

  
  

  ا3456789
          BC2020ان  1@>د  11;<=> 

                                    116 

 

 

 

Une des rare photo regroupant BENMHIDI, BOUSSOUF  

et BOUMEDIEN dans la région de Tlemcen en 1955.9 

Les martyrs d’Ain Ghoraba ont également pris des 
responsabilités dans les zones, secteurs10 ou même dans le 
commandement de la  wilaya 5 historique11. Le village est 
connu aussi pour son adhésion à la ligne réformiste (islahiste) 
et nationaliste des oulémas : « Ain Ghoraba fut la première 
agglomération, après Tlemcen, à demander à l'association 
des Oulémas la construction d'une Médersa ; celle-ci fut 
construite par les habitants eux -mêmes, grâce à une « 
Touiza» ; c'est dire toute l'attention que portaient les humbles 
habitants du village à l'enseignement et l'éducation de leurs 
enfants.» (BALI. B, 2010 :120).  
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AMRAOUI Abdelkader (si Najib) Capitaine HAMRI Ahmed  

(Debout, 2ème à gauche)12                             dit Abdelhadi13 

 

Le commandant FERRADJ               Photo de FERRADJ tomé                       

  à gauche de  BOUMEDIEN.14              à Djebel Bechar15 

Même idée reprise par Henri ALLEG lorsqu’il parle du 
mouvement nationaliste dans la région de Tlemcen citant Ain 
Ghoraba comme exemple de village qui a connu 
l’implantation de l’association des Oulemas qui a formé les 



ISSN: 2170-1822,  
EISSN: 2600-6189 

Al-Naciriya: Journal of Sociological and Historical 
Studies  

 
PP. 102-133 

Vol. 11 Issue 1 June 2020 
Oued Echouli: Histoire d’un toponyme 

 

 

  
  

  ا3456789
          BC2020ان  1@>د  11;<=> 

                                    118 

 

 

nationalistes combattants de l’ALN : « Il y a des régions où 
les partis nationalistes sont fortement implantés, celles où 
l’esprit nationaliste et religieux a été développé par 
lesmédersas. On peut rappeler l’influence de celle d’Ain-
Ghoraba, pourtant bien modeste dans la région de Sebdou. » 
(ALLEG. H, 1981:110). 

Depuis le déclanchement de la guerre de libération, 
Tlemcen a connu plusieurs batailles contre les militaires 
français, mais la plus célèbre de tous est, sans doute, celle qui 
était dirigée par le célèbre martyrs Benallal, de son vrai 
nom Guerriche Kouider ould Ahmed et Slimani Fatna, né en 
1929 à Ain Ghoraba. La famille du martyr, composée de huit 
garçons et une fille, a donné cinq chahids à la révolution pour 
libérer le pays :« Mohammed, Kouider (Benallal), Abdelkader 
(Abdelmajid), Ahmed et Lakhdar.» (Entretien avec Mohamed 
GHERRICHE, 2012)   

Agé d’à peine vingt ans, Benallal « S'est engagé lui et 
son frère Ahmed dans l'armée française. Où il participa à la 
guerre d'Indochine.»16 Comme ses semblables du village, il 
s’est intéressé à l’agriculture dès son jeune âge. Il 
accompagnait son père au champ et « il a passé quelques mois 
dans le gourbi « mederssa » de son père, où il a appris 
quelques sourates du Coran. » (Entretien avec Mohamed 
GHERRICHE, 2012)   

Avant le déclenchement de la révolution de 1954, 
Benallal militait, tout comme Ferradj et les autres jeunes de 
son village, dans les rangs du MTLD : «Mais, suite à la crise 
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qui divisa les militants, il décida, en compagnie de quelques 
amis réunis à Tlemcen en 1953, de ne plus cotiser au
et d'adhérer au Comité Révolutionnaire d'Unité et d'Action 
(CRUA). »(BALI. B, 2010 :120). 

Slimani Fatna et GUERRICHE Ahmed (mère et père de 
Benallal.) Source : Manuscrit du livre 
GUERRICHE, intitulé : Aam ej

Après la scission du mouvement entre Messalistes et 
Centralistes, il rejoindra les neutres
Front de Libération National FLN. Quelques mois avant le 
déclanchement de la guerre en 1954, Benallal «
avec  un groupe des Beni-Hediel  et autres militants de l'ouest 
vers la frontière marocaine à la recherche des armes.
(Entretien avec Mohamed GHERRICHE, 2012)  

En 1954 Benallal participa à la première opération contre 
les Français « Elle consiste au sabotage des files et des 
poteaux de téléphone à Ahfir à coté de Ain Ghoraba.
(CHAKROUN. G, 2005 :176)
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qui divisa les militants, il décida, en compagnie de quelques 
amis réunis à Tlemcen en 1953, de ne plus cotiser au MTLD 
et d'adhérer au Comité Révolutionnaire d'Unité et d'Action 

:120).  

 

Fatna et GUERRICHE Ahmed (mère et père de 
: Manuscrit du livre de Mohamed 

m ejjrad 

Après la scission du mouvement entre Messalistes et 
Centralistes, il rejoindra les neutres ; ceux qui vont créer le 

ational FLN. Quelques mois avant le 
déclanchement de la guerre en 1954, Benallal « se dirigea 

Hediel  et autres militants de l'ouest 
vers la frontière marocaine à la recherche des armes. » 
Entretien avec Mohamed GHERRICHE, 2012)   

En 1954 Benallal participa à la première opération contre 
Elle consiste au sabotage des files et des 

de téléphone à Ahfir à coté de Ain Ghoraba. » 
:176). Cette opération dirigée par 
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Laarbi BENMHIDI est considérée par les historiens comme le 
coup d’envoi du déclanchement de la guerre d’indépendance 
dans la région de Tlemcen : « Aux premières heures du 
premier novembre 1954, un gros dépôt de liège a brulé à 
Hafir. C’est ainsi que se manifeste le premier noyau de 
combattants. » (ALLEG. H, 1981:97)  

Depuis ces premières opérations, le martyr n’a pas cessé 
de déranger les autorités françaises par l’attaque de postes 
militaires, de vols d’armes, d’assassinat de collaborateurs, 
etc. Parmi les plus importantes des batailles auxquelles il a 
pris part, celle de Sahb Ellouza à Ain Ghoraba en 1956, sous 
le commandement de Si Najib (de son vrai nom AMRAOUI 
Abdelkader). (CHAKROUN. G, 2005 :176).            

La dernière bataille de Benallal est celle d’El kadousse, 
le 14 novembre 1956, où il va trouver la mort à l’âge de 29 
ans.  (CHAKROUN. G, 2005 :176). La bataille était l’une des 
plus sanglantes, dans les montagnes de la région de Chouli 
entre Beni Ouhiane et Beni Slimane.  L’armée française « a 
utilisé pour la première fois les avions et les hélicoptères. Les 
Français ont perdu 75  militaires et les algériens 17 martyrs 
et 3 djounouds capturés parmi eux le moudjahid écrivain 
Mohammed BENZINE qui a écrit Journal de Marche. » 
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(Entretien avec Mohamed GHERRICHE, 2012)

Benallal en tenu militaire (1929
photo avec des moudjahidines
(debout au milieu). Source : Manuscrit 
GUERRICHE, intitulé : Aam ejjrad

Le nom de Benallal devient très répondu dans toute la 
région de Tlemcen, il sera mémorisé après sa mort par 
plusieurs poèmes populaires
l’indépendance du pays survenue le 05 juillet 1962.

Conclusion 

La chanson de Benallal
grand succès médiatique après l’indépendance, les disques et 
les cassettes contenant ce best of
population qui a connu les années de braises sous le 
colonialisme.  
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Entretien avec Mohamed GHERRICHE, 2012). 

 

Benallal en tenu militaire (1929-1956). Dans la deuxième 
moudjahidines dans la région d’Ain Ghoraba 

: Manuscrit du livre de Mohamed 
m ejjrad 

Le nom de Benallal devient très répondu dans toute la 
région de Tlemcen, il sera mémorisé après sa mort par 

 dont celui qui sera chanté après 
l’indépendance du pays survenue le 05 juillet 1962. 

Benallal ou Oued Echouli a connu un 
après l’indépendance, les disques et 
best of  étaient écoutés par toute la 

connu les années de braises sous le 
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Dans sa version Ghasba (flute), la chanson avait «connu 
un grand succès auprès des campagnards, surtout qu’elle 
offrait au public des villages et des douars une occasion pour 
présenter une dédicace (tebriha) en direct.» (BOUMEDINI. 
B.(b), 2019 : 270), ce qui représente pour eux une fierté. A 
partir de la fin des années 1980, les chanteurs de rai l’ont 
reprise sous la forme modernisée et nous trouvons aujourd’hui 
plusieurs versions chantées même par les rappeurs. La 
chanson est aujourd’hui connue à travers le territoire national 
et international.  

Le poème est très riche en métaphore, en usage de mots 
français relatifs aux armes. Plusieurs noms de martyrs et de 
lieux sont cités. Cette première lecture nous a révélé plusieurs 
pistes de recherche qui seront étudiées dans les prochains 
travaux. 

Commentaires : 
                                                           

1 De son vrai nom GUERRICHE Kouider (1929-1956), 
Originaire de la tribu de Beni-Hedael, habitant le village 
d’Ain-Ghorabe à 20 kilomètres au sud de Tlemcen. 
2 Décret 09/84 en date du 03-04-1984 
3 Il s’agit de Monsieur ZAER Abdelhamid. La rencontre a eu 
lieu le: 07-10-2012 au siège de la mairie. 

4 Entretien avec Monsieur ZAER Abdelhamid, le : 07-10-
2012 
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5 Discussion avec Monsieur Fodil CHERIGANE, le 06-12-
2012 au siège du CRASC 
6Se référant au document préparé par l’organisation des 
anciens moudjahidines du village Oued Lakhdar, la région a 
connu cinq grandes batailles: El kadous en 1956, Mersat en 
1957, Echaaba El Hamra en 1957, Sidi Abdella en 1957,  
Djebel Dar Echikh en 1958, Sidi Hamza en 1959,  
7Informations recueillis auprès du cousin de Belallal, 
Mohamed GHERRICHE, après plusieurs rencontres à 
Tlemcen et plusieurs échanges par e-mail. Entre octobre et 
décembre 2012.   
8CHAKROUN, Ghouti, La chanson bédouine patriotique 
entre les périodes de libération et d’indépendance 1954-1962. 
L’exemple de la région de Oued Echouli. Collecte et analyse, 
mémoire de magister soutenu en 2005, département de culture 
populaire, Université de Tlemcen. (En langue arabe) 

9 Cette photo serait prise surement après le 29 mars 1955, date 
est liée à l’accostage à Nador (Maroc), du bateau Dina 
(appartenant à la princesse de la Jordanie), chargé d’armes 
pour la résistance marocaine et algérienne. Sous son bord, le 
commandant du bateau, le Yougoslave capitaine Jean (Milan 
BACIC), Nadir Bozar, HOUARI Boumedien et d’autres 
hommes choisis de cette mission par les responsables au Caire 
(Ahmed BEN BELLA). Pour plus de détails, voir le film 
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documentaire le Dina sur: 
https://www.youtube.com/watch?v=60T5f3wowVw                           
10 Voir les noms des responsables martyrs dans la wilaya 5 
historique dans le livre d'or édité par la direction des 
moudjahidines de la wilaya de Tlemcen.2004-2005. 
11 L’exemple du Commandant LOUAJ Mohammed dit 
FERRADJ, et M’BAREK, né à Ain Ghoraba en 1934, était 
membre du commandement de la wilaya 5, adjoint du colonel 
LOTFI, il participa avec lui au congrès de Tripoli en 1960 et 
meurt à ces coté à Djebel Bechar le 27-03- 1960  
12 Lieutenant AMRAOUI Abdelkader dit Najib, né à Ain 
Ghoraba en 1912, mort en martyr, en 1957.Source de la photo: 
https://www.facebook.com/brahimhaddou13414 
13Capitaine HAMRI  Ahmed dit Abdelhadi, né à Ain Ghoraba 
en 1928, mort en 1958. Responsable du secteur de Saida. 
Source de   la photo: https://www.facebook.com/ 
1450977108449526/- �5اج-59ا�>ا/    
14 Sur la photo apparait les colonels et les Commandants de la 
wilaya 5 historique: FERRADJ à gauche de  BOUMEDIEN, 
OTHMAN, BOUSSOUF, LOTFI, JABER, GAID HMED et 
BOUIZAM. Source de la photo : livre de Bellahcen BALI, Le 
colonel LOTFI: écrits, témoignages et  documents, 2010, 
p.148. http://fidaitlemcen.org 
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15Photos du commandant FERRADJ, LOUAJ Mohamed, 
tomé  en martyr  

le 27-03-1960 à Djebel Bechar au coté du colonel LOTFI, 
chef de la wilaya 5. Source de la photo : 
https://www.facebook.com/ 1450977108449526/- �5اج-59ا�>ا/   
16Informations recueillis auprès du cousin de Belallal, 
Mohamed GHERRICHE, 

Annexe : 

Les deux versions du poème Oued Chouli 

1. Première version composée en 1959, attribuée au deux 
moudjahidates emprisonnées : BELAID Mouldia, originaire 
du village de Tizi, commune de Ain Fezza et Aicha d’El 
Khemis, Le poème se compose de 18 vers. (CHAKROUN, G. 
2005 : 177) 

  ;7kl97m n8o76 pم ا5iود         واBxiف 5uvك آr@ poل

  �5�8 ا;Bا��9واد اn9Bx9 وا9<�7د اn=9 ���        74رب 
  ro 74د ا5�9وش nm ھno5o {�=�            3�k وا7��9@�3 

  7m B9ن �B�Bxا 7�iر ا�9>وس        ا7v 38�8� n=9ع ;7 �����
  اB9ط7ن Boا�� ا;�Bدا 5�u=9و ورا�n @745ن       ;��3�8

  ا7v 38�8� n=9ع ;7m B916    �����7ن �7�i B�Bxر ا7�9دوس
3o7�9ا n� n8�7C 38>93 اl4ھ7 ا�9@7;3   ظ��8       رBkدھ 

  ا74Bo ھ ا ا7�89ر �x4¡ ا59اس      ھ ا 7�iرك r@ po 74ل 

  ا@£3orC niB و�5وال ط�m7�; nxki    ¢4B 74 ر7Cل ا9=�¢
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           3o5اv p�8m7� B�=v n=97ط 74 ا�oا p454دا(Postes)    3o7�97�  

  واB45u9ش B=m74اا7�9طB              74 اB=m74B�=v n=9ااBuu9ش

  ~B�Bا r@ poل Bm nmراج        راه �k97<5ى را�> ا9>3��4

  �5اق اB¦9ارم و@7ود ا7�u9ل اد54وا ;7دار r@ poل            

 r@ poل 8674>وق ا7k9ل        �5i>ك وi<7ھ> �o¨ ا7�9م آ

  وا9<�7د 5u6  �4<4 p; ¢�=vوا زھ�r@ po {=@ 3ل     

� ا7u>9ل 5l4ر اB9ط7ن     آ;r@ po 7ل ��5 5��6      ~  

  آ74Bo ھ ا 7�iر 7l;                ¡�x4ل �ª>8 آ @�7~3

3k4�l�9دا54اا nm n97Cف رB~          3=�m5��97ر 4»5ب واx9ا  

  ��5l4 ¢��=o 5ب اB8>9د       16راه {i7;Bm ¬o>ار 4Bv>ر

p4<;Bo 7�97و4¢ 16آo 5�� ¨�Bzا nx;          3�o5l9را4¬ ا  

 ¢u>978و ا9>ارآ اo 7k@�97 اk­          ارB89و��� ا n97�9ا  

  آ ا9¯7وة iBC niB�u9>34             وr4 ;� أ7lo 7iر @=�7 

2. Deuxième version composée en 1961 par MOUALID 
Ezzana, dite Aicha, originaire du village de Tajmout,  veuve 
du chahid Tahar Moustache. (CHAKROUN, G. 2005 : 177) 

  ا~Bo5ا {;7iBت @=} 74Bz   ا7uzر ا7C 3@7k>9وا 7x97oرة           

� ا7u>9ل 5l4ر اB9طB�~   pن اr@ po nm ��@�9ل      ~  

  �u± ط�7رات �n اBo5«4 7k�9ا               5v °�16اط¨ آ@�7~3

  آا9>��3 {�>ر�4 ا��9¡    اھ>ري ا7��i وB; n8�o{ك       
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3i�97 16آ ا��iا ��=@ n9Bv             3�i74 ا9>وBz n~7 دار;  

        3=�m5��97ر 4»5ب واx93  اk4�l�9ز54 ا p�l=o آ  

3=�m5��93               ا789ر ��>ي واk4�l�9ز54 ا p�l=o آ  

  7�iر ا3�k>9 راه p�o 7C p;    ¡�x4 اB�l9;3 وا�9وج    

��@7o7وا راھ� @�7~3 وارC         7C 3¦iB�934ا n�=97o  

¬l=o �43    16ز�x@ وا7��9@�3    راه �7ت nرطBk97o  

7�7�u9 لB;و n5طk9ل اB;           ا 9=�>74نB¯9ا 74 اB=o7وا�� 

  �»5ب وا5lu9 �>اھ7l; B��}             7ل �ª>8 آ@�7~3

  اp�o 3��4<9 ا7u>9ل ��7دي     16ظo7v ��8»�7 اn�9 ;�£7ش

  ~B�Bا r@ poل Bm nmراBC  راه �n اk9<5ة را�> ا9>��3        

  ز�4 ا545l�9 �7ت @n�           3�x ا7�9رة وا7��9@�3

  داروB9ا 97o B97v ھ¡ وB�=vه        را74Bz {=@ ni اB@7o n=9ه

¡�x4 3 راه�k>97ر ا�i             تBk=9 اB9B@ 3­r� 7kھ  

  B6ط3v7£97o niB وا8�9>ول             B¦i 7;16طnx ;± دB�4ل

3kx=9 ª�=; ¢4Bا طB¦�i                 3k�97ع ا�iل ;7 اB�4د  

3kx=9 حr; �¦478~              3k�97ع ا�i nx; لB�4د  

  اn=9 ;7ت ��¨ ا59اr@ po ¬4ل آ واد اn9Bx9               ا4789¦¨

  7;3الله 4¯=�¨ آ واد ا7l~              n9Bx9ل ;B�7ا ��¨ ز@    

  الله 4¯=�¨ آواد اn9Bx9             اn=9 ;7ت ��¨ اr@ po ¬459ل     
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 74Bz ا9>اه اµ��9 ;7 و{ش         ~7ف ا3v7£9 وا�o 5oB8�9اف

  597o ��@7�oوroن 4>ور              آ 5iي ھ اك ھv B>ور

  ا�4�9 ا5lk9ر وp4 راه 7u4ت       آ7v 74Boع ا7u>9ل ��5ات

l9ا اBo7C n=97 اkاھ<�x9345               آ ;7 الله ��54 ا  

  ط�7رات �n اBo5«4 7k�9ا           �7�B;  ±uل �ª>8 آ@�7~3

  B=9طp(bureaux) 74 �5ا97�o 7; 7�i¨ ��7م         B=zا ا5�u9و74ت

  ~7uن B9B@ p�l=97oا 9=�¦7ح         7�iر ا�9>و ;�i7m7 ا7C n=9ح

  5���oھ� 5�u�oھ� 5Cاواواد ا7�i n9Bx9ع ا89¶7م               

  78oت اB9طi <4<l9 p>ار 9=�¦7ب                    اB�u9ا 9¯»5 آ

  7vري ا�9=� وزا4> ا89¶7م              آ �5ا97�o 7; 7�i¨ ��7م

� ا7u>9ل 5l4ر اB9طp             آ ;r@ po 7ل ��5 5��6~  

 po {=@ 35وا زھ�u6                  �4<4 p; ¢�=v لا9<�7دr@  

  B6روه ا�9¦7ر 16وا7�l9ي ھ7k اn=9 �»7ر            ا9£7ھ5

  وا7�l9ب ��} 4 9¨ ا9>ار  آB�¦97z n=9ا @r ا�x9>ا             

  ر3l4 اn� n8�7C 38>9 ا3o7�9         ظ��8 دھBkھ7 ا�9@7;7

  ���7ھ=n� p45�v n ا9<38          آا5�9ش ا�o7C n=9 ا7�x9دي

  أراھ� �38C n ر·Bان              ا�x9>ا اB�7; n=9ا @=��7 

  راه ا9=�¢ وا7l9ل ªu�4              أB�Bk�9 3¦47zا m¦7ر

        ¢m5�� n~7; n=9آ nm5l97�6ر  آاBo n=u�C ¨�5; ¨=�7vأ  
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3�x@ 545 �7تl�9ار ;�3�8               ز�4 اB~ 7طo59دار ا  

  3�xدار ا7uk9ت ~Bار ;�3�8               ز�4 ا545l�9 �7ت @

  ro 74د ا5�9وش nm ھno5o {�=�             3�k وا7��9@�3

      3=�m5��9وا {�>54وا �38                ا789ر ��>ي وا<��� }  

  �47o             ¡�x4 nm اBk9رط7�i16 ¨�� ¢m74 nرك آ���ي

n9Bx9ل       الله �4>4¨ آ واد اr@ po ¬47ت ��¨ ا59ا; n=9ا  

3¦iB�9ا(le convoi)  347C n�=97o        لr@ po ¬4593 اu47C  

  ھ اك و9> ­78@� اB�=k9ن              { �n9B��} n�u و9>ي

3=�m5��97ر 4»5ب واx93     اk4�l�9دا54ا ا nm n97Cا رB�B~  

  واد اn9Bx9 وا9<�7د اn=9 ���           74 رno �5�8 ا;��97

�i ھ ا                  ¡�x4 74 ھ ا ا7�89رBoلآr@ po7رك آ  

3~7�@ n�974 ا n897�� ل               واشr@ po �47u�o n8�5�� 

  در�=¨ ا�l� ¢lk9 اB9اB�~     n9ن 7o@¨ آ ا9¯�7ري            

  ھn راv>ة واnu89 ~��>                 ��>ات اn=9 و9>ھ7 ;<7ھ�>

n� 5ة«z 347 ا59اk@�9ار4¬ ��7رة            4> ا ¢uC n�  

 nxki3=u8�9�5> اi اB���@ {9آا�9@7;7                   وا ���; 

  p�l=o (grade) رB9Bumا 5�9اط         ھB ط4B¢ و7C @=�� ا7k9ط  
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   A gauche, l’annonce de la mort de Amara 
BENDAHOU dit BELLAHCEN  (1919-1960) dans les  
médias coloniaux. A droite,   le capitaine BELLAHCEN 
prépare ses djounouds aux combats.  

 

L’annonce de la mort de MOUALID Bekhlifa dit Tahar 
Moustache (1921-1961). A droite, le martyr apprenant au 
djoundi l’usage des armes. Source : 
https://www.facebook.com › B.FEDDAL › posts › 12-mai-
1961bataille   
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Les montagnes de Oued Echouli. Pas loin de l’endroit où s’est 
déroulée la bataille qui a connu la mort de Benallal. 

         Source : les auteurs 
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